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C’est à moi qu’tu parles ?
L’arrivée en force de la Voice Chat sur SL ne saurait 

manquer de bouleverser nos habitudes, vous allez enfin 

pouvoir connaître la voix de vos amis ou  de votre patron 

virtuel. 

Mais n’est-ce pas aussi dévoiler beaucoup de votre 

identité alors que jusque là seule votre façon d’écrire 

pouvait révéler une partie de ce que vous  êtes vraiment ?  

Plus drôle, ne risquez vous pas de découvrir que la demoi-

selle à qui vous faites la cour depuis une éternité SLienne 

(les dernières mesures de cette unité de mesure spécifique 

ayant fixé cette unité de temps à 5mn avant les premiers 

ébats) a une voix franchement grave… 

Et le Rôle Playing ?  

Alors simple effet de nouveauté et mode éphémère ou ré-

elle nouvelle façon d’être sur Second Life ? Les joueurs 

accepteront ils de se révéler un peu plus ou préfèreront 

ils rester totalement anonymes ? On peut juste 

constater que si certains sont des adeptes convaincus 

d’autres sont plus réticents et seul l’avenir pourra 

répondre à ces questions  

Melody Qunhua 

 



Second Life en Chiffres  
 
2003 : année de création de Se-
cond Life (SL) par Linden Lab, 
une société californienne créée 
par un économiste Philip Rosedal 
  
8,8 millions: c’est le chiffre actuel-
lement estimés d’avatars. 800.000 
nouveaux venus sont attendus 
mensuellement 
 
320 : c’est le nombre de Linden 
Dollars que l’on obtient pour 1€ 
 
271 : c’est le nombre de Linden 
Dollars que l’on obtient pour 1 
US$ 

Liberta 

Les jeux de l’amour et 
du hasard 

Vous cherchez l’amour , vous avez 1h30 a tuer et su rtout 200L$…SUPER le nouveau speed da-

ting sur Liberta est ouvert depuis peu. 

A cause de l’interdiction des 

jeux d’argent, le maire de Li-

berta Saddam Triskaideka-

phobia a donné carte blanche 

a Lionel Colman et Véronique 

Snook (dirigeants de l‘agence 

de mariage  Pour la vie) pour 

transformer le casino de Li-

berta en espace de l‘amour. 

Pour ceux qui ne connaissent 

pas le concept du Speed Da-

ting, c’est simple : autant de 

célibataires hommes que de 

célibataires femmes sont 

conviés à la soirée SL Speed 

Dating, à votre arrivée une 

personne vous accueille et 

vous remet une notecard 

avec les noms des célibatai-

res rencontrés au cours de la 

soirée. 

Des tables pour 2 personnes 

sont disposées de façon à ce 

que les conversations restent 

intimes dans un endroit 

confortable et privatisé à cet 

effet. Les femmes s'installent 

à chaque table, puis vient le 

tour des hommes, lesquels 

sont placés par l’équipe SL 

Speed Dating. Au signal du 

gong, les conversations débu-

tent. Sept minutes plus tard le 

signal de fin retentit, l'une des 

deux personnes est amenée 

à se déplacer vers une autre 

table. 

Vous rencontrerez 7 à 10 cé-

libataires du sexe opposé, 

avec lesquelles vous vous 

entretiendrez 

pendant 7 mi-

minutes, 

sympas non ? Mais attention  

le nombre de places étant 

limité pour chaque soirée, 

inscrivez-vous en avance. 

pour se faire allez y et cliquez 

sur le panneau avec un joli 

cupidon a l’entrée. Une soirée 

dure 1h30 et se finie dans un 

club. Et ce n’est pas fini en 

dehors des soirée il y a un 

système genre Meetic, des 

annonces qu’on peut consul-

ter en se renseignant auprès 

de l’équipe Speed Dating. 

Ancien casino de Liberta. 

Balthazar Back 



 

Photographie 

foto.com soutient la 
net-photographie 

Le site de développement Foto.com souhaite populari ser la photo dans le monde virtuel en of-

frant un guide gratuit et en organisant un concours  pour les « photo-slifers ». 

En cette période de vacances, 

chacun espère réussir les pho-

tos de son séjour afin de par-

tager avec familles et amis ses 

meilleurs souvenirs de voya-

ges, à  la plage, à  la monta-

gne ... ou sur Second Life. 

Dans Second Life, la photo-

graphie est devenue l'un des 

hobbies favoris des avatars. 

C'est même devenu un art 

pour certains d'entre eux, à  

l'image du photographe Yann 

Mip qui a créé le livre blanc de 

la photo dans Second Life 

pour Foto.com, organisateur 

d'un concours-photo dans Se-

cond Life  

(http://www.secondlife.foto.co

m). 

Le premier guide de la photo-

graphie virtuelle. 

Ce guide, disponible gratuite-

ment sur le blog du concours, 

est destiné aux avatars de Se-

cond Life pour les accompa-

gner dans leurs premiers cli-

chés du monde virtuel. 

Photographes amateurs et 

confirmés peuvent ainsi parti-

ciper au  « SL Foto Contest ». 

Grâce à  des bornes interacti-

ves (HUDs) mises à  disposi-

tion pour les avatars sur plu-

sieurs îles du monde virtuel, 

les « photo-slifers » 

peuvent envoyer directement 

leurs meilleurs clichés sur le 

blog du concours  

(http://www.secondlife.foto.co

m). 10 000 Linden Dollars pour 

la meilleure photo. 

Chaque semaine, les internau-

tes votent pour leur photo pré-

férée : paysages, avatars, 

monuments... chaque photo 

peut rapporter 10 000 Linden 

dollars à  son auteur, des tira-

ges gratuits sur Foto.com et un 

livre-album des plus belles 

photos prises dans Second 

Life. 

Une exposition virtuelle, re-

groupant les photographies 

des gagnants, sera organisée 

dans l'univers virtuel à  l'issue 

du concours. 

Des participants venus de 56 

pays. 

L'opération, pilotée par Publi-

cis Consultants | Net Intelli-

genz, remporte déjà  un vif 

succès auprès de la commu-

nauté internationale des SLi-

fers : au 5 août juillet, le blog 

du concours atteignait les 

3.000 visites quotidiennes en 

provenance de 56 pays. 

SLurl Hud : 

http://slurl.com/secondlife/Rivie

ra/217/143/27 

Lucil Cydrome 



Comment se procurer des bornes pour distribuer S -en-cieL  ? 
 

En touchant la borne dans laquelle vous avez trouvé ce journal vous trou-
verez l’option « borne » qui vous permettra de recevoir une borne. Les bor-

nes sont modifiables pour les adapter à vos besoins et copiables. 
 

Cette borne vous permet de recevoir 1L$ à chaque fois qu’un lecteur prend 
gratuitement un exemplaire. Pour cela nous contrôlons cependant que le 

lecteur n’a pas déjà pris un numéro de ce journal. 

 

Divers 

Adobe 
nouvelle sim francophone 

 
 



 

Bretagne – Little Brittany 

Ouverture de la sim 
Bretagne 

C’est un petit port breton que Yann Willis vient d’ ouvrir à côté de la déjà très agréable Little Brit-

tany. 

Et c’est déjà un succès, Yann 

Willis explique qu’après les 

débuts laborieux  de Little Britt-

tany le succès de sa nouvelle 

sim a été au contraire immé-

diat même si on peut regretter 

une faible présence de franco-

phones et bretonnants.  

Parallèlement au développe-

ment de Bretagne il souhate-

rait redonner à Little Brittany 

tout le charme qu’elle pouvait 

avoir il y a seulement deux 

mois. On peut en effet regret-

ter que cette île charmante ait 

sensiblement perdu de son 

cachet au profit de commer-

ces. 

Melody Qunhua 

  



 

Liberta - Viva 

Le Maire de Liberta, ani-
mateur réel du Second 

Life à la Française  
Alors que des institutions comme la Chambre de Comm erce et d’Industrie de Strasbourg 

s’installent sur Second Life et que de grands group es se bousculent pour y recruter, les méta-

vers attirent de plus en plus d’internautes actifs.  

S-en ciel devait de rencontrer un artisan de ces « nouveaux mondes ». Entretien exclusif  avec 

un maire virtuel et acteur réel du Second Life à la  Française : Saddam Triskaidekaphobia.  

Liberta et Viva font parties des îles francophones qui font bouger Second Life. Dans cet univers 

virtuel, se croisent donc avatars de joueurs, de pr omeneurs, de curieux et d’entrepreneurs qui 

vont et viennent de la RL (Real life) à leur SL (Se cond Life). 

Le "maire" de Liberta et Viva, îles virtuelles, évo que l’engouement français pour les mondes vir-

tuels. 

Saddam Triskaidekaphobia est 

le nom de votre avatar ! Com-

ment attrape-t-on le virus Se-

cond Life (SL) ? 

Saddam Triskaidekaphobia 

(ST) : Second Life, c’est sur-

tout le virus de la liberté et de 

la créativité je dirais... l’envie 

aussi de développer l’image 

des sociétés dans un nouvel 

Internet, en 3D cette fois-ci. 

On l’attrape en développant 

donc un esprit de liberté marié 

aux nouvelles technologies. 

Vous voilà Maire de Liberta, 

une île francophone, la se-

conde en terme de fréquenta-

tion. Qu’est ce que Liberta ? 

Que peut-on y faire ? Pourquoi 

avoir créé une île (Liberta) puis 

une seconde (Viva) ? 

ST : Liberta est un état virtuel, 

un "E-state" avec plusieurs 

domaines, on y trouve donc 

des concerts, des animations, 

des commerces, des stands, 

des sièges d’entreprises, du 

rêve et du business...Que se-

rait le monde sans l’économie 

? J’ai donc créé Liberta, Viva 

et bientôt une 3ème car 

l’engouement est véritable-

ment fort. 

Comment percevez-vous 

l’engouement français et fran-

cophone pour SL ? Qui y a sa 

place et pour faire quoi ? 

ST : Je pense réellement que 

Second life incarne une nou-

velle forme d’Internet, qui sera 

l’outil de demain et qui l’est 

déjà d’aujourd’hui avec nous. 

Les « habitants » de Second 

Life viennent autant pour le 

plaisir que pour créer un « 

nouveau marché ». Tout le 

monde y a donc sa place, du 

peintre, du poète surfeur à 

l’ingénieur ou au dirigeant 

d’entreprise. 

Justement, on parle d’un mo-

dèle économique sur Second 

Life, d’une utilité … Quelle 

stratégie conseilleriez-vous à : 



 

Liberta 
 

A) un grand groupe qui souhai-

terait se faire connaître ?  

ST : créer son espace, son 

siège, un stand au plus près 

de la RL avec pourquoi pas 

des produits en test sur les 

avatars qui en deviendront les 

consommateurs dans la « 

vraie vie ». Ensuite, l’animer et 

le faire vivre par ses équipes. 

B) une PME, un indépendant 

qui souhaiterait accroître sa 

notoriété ? 

ST : là aussi, ouvrir un bureau 

ou un stand de présentation 

dans un lieu visité et sécurisé 

et tisser un réseau relationnel 

parmi les avatars qui peuvent 

être de futurs prospects et 

clients. 

Entre nous, SL est ouvert à 

tous, ainsi notre île « Viva » 

vient d’accueillir la Mairie de 

Vandoeuvre les Nancy. Là, on 

touche du doigt l’e-

administration, non ? Chacun 

trouvera donc facilement son 

intérêt et sa stratégie. 

Le paradis de l’Internaute actif 

! 

Pensez-vous que Second Life 

sera le nouvel Internet, en ou-

vrant ainsi les portes de la 3 D 

? Quelles applications trouve-

ront demain celles et ceux qui 

fréquenteront les îles les plus 

dynamiques.  

ST : L’animation sera la clé de 

Second Life, et c’est ce souci 

d’action, d’intéraction même 

qui va faire de Second Life le « 

nouvel Internet ». L’Internaute 

n’y est plus passif mais actif … 

qu’il s’agisse de tester un pro-

duit ou de visiter un musée ou 

encore d’assister demain à 

des conférences, de se former 

à une langue étrangère par 

exemple. 

Vous vous impliquez, comme 

un maire dans la gestion de 

votre île, la Real Life, votre 

activité professionnelle n’en 

pâtit-elle pas ? 

ST : Evidemment, cela me 

prend du temps, mais en pro-

fession libérale, c’est plus sim-

ple, sauf en ce qui concerne 

l’URSSAF ! On dira qu’il faut 

s’organiser pour pouvoir « tra-

vailler plus » et partout. 

Quels messages aimeriez-

vous transmettre à celles et 

ceux qui ne connaissent pas 

ou ne croient pas en Second 

Life ? 

ST : Pour l’image d’une socié-

té, il sera être impératif d’être 

au fait de la technologie et de 

ce qu’elle implique. Certains 

pensaient à un moment que 

les ordinateurs ne remplace-

raient pas les machines à 

écrire, d’autres qu’Internet res-

terait réservé aux ados. Lors-

que l’on voit l’évolution ac-

tuelle, on mesure le fossé … 

Ne retardez pas vos structu-

res. Venez voir ce que vous 

pouvez trouver, mais aussi 

apporter à Second Life. 

Où nos lecteurs peuvent-ils 

vous rencontrer ? 

ST : En venant sur Liberta, 

mon « état virtuel » sur Se-

cond Life. Envoyez moi un 

message par le biais de la 

mairie ;-) … 

En savoir plus  :  

Second Life :   

http://secondlife.com  

Liberta : http://libertasl.com  

Se rendre sur Liberta : 

http://slurl.com/secondlife/Liber

ta/233/152/10 

Entretien exclusif réalisé pour 

Cyberworkers News 

(www.cyberworkers.com) et 

diffusé par S-en-Ciel avec 

l’aimable autorisation de 

l’auteur.



 

Hangflame Ridge 

Un karaoké sur SL  
Show virtually goes on !  
Il est 21 h au HangFlame Ridge, nous sommes sur Sec ond Vie. A l’écran comme dans n’importe 

quel bar à Karaoké, les tubes se suivent et font l’ ambiance. Avec l’apparition de la voix, on en-

tend certains avatars dont la voix pourrait faire p leuvoir…  

Mais ce soir, il n’en est rien. 

Des artistes comme Cédric 

Morigi qui fut le premier à don-

ner un récital piano et voix en 

Français sur SL sont présents 

pour cette première. Ils entou-

rent le maître des lieux, John-

lost Priestman, pour 

l’organisation du 1er karaoké 

virtuel. 

Cédric se lance. La vidéo ap-

paraît. La maladie d’amour de 

Michel Sardou ouvre le bal. 

Yesterday des Beatles suit … 

L’ambiance Karaoké est totale, 

les avatars s’y mettent et der-

rière les PC, on se prend soi-

même à pousser la chanson-

nette. Animation assurée ! 

Le mot clé est lâché. 

L’animation ! Johnlost Priest-

man qui est aussi à la tête de 

modulinfo.com sait que la clé 

du Second Life de demain se-

ra d’offrir des Sims vivantes et 

dynamiques.  

Sur son terrain de 8500 M² 

placé au cœur de l’île, il par-

raine les animations, concerts, 

défilés de mode et les orga-

nise de main de maître. Artis-

tes français et canadiens vien-

nent s’y produire pour le plus 

grand plaisir des entreprises et 

institutions voisines qui consta-

tent ainsi une belle augmenta-

tion du nombre de leurs visi-

teurs. 

Partenariat gagnant gagnant 

entre artistes, culture, busi-

ness et rigolade, le karaoké 

n’en finit pas d’amuser. La voix 

rauque et chaleureuse de  Phi-

lou46 Piek, artiste de variété Sl 

et Rl donne une grande leçon 

au newbies présents ce soir. 

Quelle voix ! Quel endroit ! 

Erwindulacq Carlberg 

Découvrir Seconde Vie :  

 http://www.secondevie.info/ 

S’y rendre :  

http://slurl.com/secondlife/Han

gflame%20Ridge/27/162/ 

 

Cedric Morigi en concert  



 

Conservation Island 

Word Wildlife Found 
un espace protégé  

Pour qu’il ne reste pas à la fin qu’un souvenir vir tuel des espèces menacées, l’organisation éco-

logiste World Wildlife Fund (WWF) vient d’inaugurer  sa présence dans le monde de Second Life. 

Pourquoi faire ?  Pour nous rappeler à nos devoirs envers l’environnement ! 

«Second Life est un lieu ex-

ceptionnel, riche de nouveau-

tés, mais où manquait une ini-

tiative concernant l’éducation à 

l’environnement», déclare Da-

niel Graham, responsable de 

la communication Internet du 

WWF International dans un 

entretien accordé à Libération. 

«Le but principal de notre pré-

sence est de sensibiliser une 

nouvelle population, les inter-

nautes, aux questions envi-

ronnementales ». Tout est dit ! 

Conservation Island, sa jungle, 

son célèbre panda ont pour 

objectif clair une sensibilisation 

de la population SL aux dégâts 

causés dans la RL. Ici, on a 

imagine un monde durable, 

l’énergie y est éolienne et l’on 

y évoque surtout la disparition 

des grandes espèces de la 

chaîne animale en nous rappe-

lant que nous en sommes l’ 

ultime maillon. 

WWF lance aussi un appel aux 

donateurs et aux builders qui 

voudraient l’accompagner 

dans sa cause pour étoffer 

l’île. En s’adressant aux tren-

tenaires, l’association écolo-

giste leur rappelle simplement 

qu’ils seront eux et leurs en-

fants, les habitants d’un 

monde réel qu’il convient de 

préserver … pour se préser-

ver. On suivra donc les pan-

das, guides de cette île vir-

tuelle pour en savoir plus sur 

eux, sur nous en quelque sorte 

! 

Erwindulacq Carlberg 

Conservation Island (138, 196, 

41) 



 

SLDimension 

E-cité : une porte vers 
l’e-administration  

En plus des mairies virtuelles qui animent les îles  francophones, voilà que la réalité envahit la 

virtualité : 2 mairies sont désormais présentes sur  Second Life. Lorsque l’on sait que la France 

en compte à elle seule 36.000, on mesure l’évolutio n possible du plus connu des métavers. 

C’est la ville de Lannemezan  

qui a ouvert le bal en devenant 

le première Mairie de France à 

s'implanter dans Second Life. 

Réalisé en collaboration avec 

SLDimension, elle fonctionne 

interactivement avec le site 

Internet de la ville et propose 

déjà les informations les plus 

utiles pour les avatars ci-

toyens. Second Mairie à 

s’installer, la ville de Vandoeu-

vre les Nancy qui a choisi Li-

berta et sa sim Viva pour 

s’installer. 

Lieux d’échanges, de décou-

vertes touristiques, d’annonces 

culturelles et de renseigne-

ments administratifs, ces « 

second mairies » pourraient 

incarner ce que l’on appelle 

concrètement l’e-

administration.  

Demain, ne pourrait-on pas 

commander des documents 

administratifs, refaire ses pa-

piers, lire ou assister aux 

Conseils Municipaux à dis-

tance grâce aux web et SL ? 

Se poser la question, c’est y 

répondre … Voilà pourquoi ces 

mairies pionnières sont sans 

doute les premières d’une lon-

gue série. On suivra cela de 

près, surtout en cette année 

2008, année d’élections muni-

cipales dont Second Life pour-

rait, comme pour les élections 

présidentielles, héberger bien 

des débats et forums. 

Erwindulacq Carlberg 

Mairie de Lannemezan : 

http://slurl.com/secondlife/SLDI

MENSION/211/59/52 

Mairie de Vandoeuvre les 

Nancy : 

http://slurl.com/secondlife/Viva/

59/34/35 



 

Education 

Apprendre l’anglais sur 
Second Life  

Sur le marché du travail, un des facteurs discrimin ants qui frappe les ingénieurs français. Raison 

de plus d’employer toutes les technologies et techn iques possibles pour combler ce handicap. 

In’Tech INFO, école spécialisée dans la formation d ’ingénieurs en nouvelles technologies se de-

vait d’innover. C’est chose faite avec l’intégratio n de l’établissement « English Village ». 

En collaboration avec des étu-

diants coréens et allemands, 

les élèves français participent 

ainsi à une expérience unique. 

Cette « classe expérimentale » 

qui rassemblent 30 étudiants 

avatars est alors retransmise 

dans la salle de cours. La 3D 

au service de l’anglais en 

quelque sorte. 

Regroupés en 8 équipes et 

projets, les étudiants appren-

nent ainsi à travailler ensemble 

et à présenter des travaux de 

recherche documentaire spé-

cialisée qu’ils présenteront à 

l’oral dans le monde réel 

comme dans le monde virtuel. 

Cet « English Village » pourrait 

être l’une des voies nouvelles 

d’enseignement des langues à 

distance et ferait de Second 

Life l’outil idéal pour des 

échanges linguistiques et mul-

ticulturels. D’autres projets du 

même ordre sont aujourd’hui 

en gestation au sein des plus 

grandes entreprises mondia-

les. 

Découvrir l’Intech Info : 

www.intechinfo.esiea.fr 

Visiter English Village : English 

Village 125, 194, 166 (PG) – 

Prière de rejoindre le groupe 

avant. 

Erwindulacq Carlberg 



 

Emploi 

I Need a Job !  
Par les temps qui courent, le travail reste une val eur sûre sur SL et c’est encore le meilleur 

moyen d’assurer sa maigre pitance en Linden. 

Sauf que…Travailler sur SL 

requiert, comme dans la Real 

Life, la maîtrise d’un certain 

nombre de codes, de paramè-

tres incontournables, afin de 

réussir son entretien 

d’embauche. 

Ainsi, mieux vaut mettre tous 

les atouts de votre coté si vous 

guignez le job de votre Se-

conde vie. Voici donc quelques 

petits conseils afin de vous 

préparer à votre embauche 

virtuelle : 

APPARENCE : 

Dans SL, vous n’avez pas be-

soin de CV.  

Si l’on connaît le rôle primor-

dial du CV, ici les contrôles de 

référence n’ont pas cours. Ain-

si, on vous jugera  (comme 

partout ailleurs en fait !) sur 

votre mine ! Soignez là  et 

pensez bien que ce qui vous 

dégagez constitue l’essence 

de ce que vous devez être (et 

dans le fond, tout le monde 

s’en fiche, seul le résultat 

compte !) . Ne comptez pas  

décrocher un job de danseuse 

légère si vous vous baladez en 

peau verte écailleuse avec un 

famas dans le dos ! 

COMPETENCES : 

Faites le tour de ce que vous 

savez faire. 

Contrairement à votre « vie 

d’en bas », vous pouvez pren-

dre en compte tous vos ta-

lents, car ceux ci sont utiles. 

Vous dessinez ? Vous êtes 

créatif ? Vous témoignez d’un 

goût immodéré pour la sape, 

l’écriture, la musique, la danse, 

le barbouillage, le trifouillage 

informatique ? Vous irez loin ! 

Il suffit de le mettre en avant. 

Rappelez-vous que , comme 

pour la technique de l’entretien 

téléphonique, tout va beau-

coup plus vite et personne n’a 

de temps à perdre. Vous de-

vez donc préparer vos argu-

ments et faire mouche en un 

minimum de temps. 

L’ENTRETIEN : 

Il est court, informel et dure 

rarement plus de cinq minutes 

! 

Vous serez rarement introduit 

dans un bureau grandiose et 

aurez peu de chance de vous 

frotter à un affairiste pendu à 

son portable .  



 

Clin d’Oeil  

 

Emploi 
 

Très souvent, vous serez de-

bout, planté devant votre inter-

locuteur devant un panneau 

publicitaire et on ne vous offri-

ra pas de café ! 

Prenez le en compte et allez 

droit au but ! 

Il n’y a pas de code  de procé-

dure dans le déroulement de 

l’entretien. Posez les questions 

qui vous semblent primordia-

les, mais…comme dans la 

Real Life, écoutez ce qu’on 

vous dit et tenez compte des 

informations qu’on vous 

donne. 

REMUNERATION : 

La question épineuse de la 

rémunération est simplifiée. 

Vous pouvez donc y aller « 

cash » et personne ne vous 

trouvera inconvenant ou mal 

élevé si vous lâchez dans 

toute votre impatience « C’est 

payé combien ? ». Dans la 

plupart des cas, les jobs cou-

rants ne se négocient pas et 

sont catégorisés, voire hiérar-

chisés.  

Il s’agit donc de bien réfléchir à 

ce que vous voulez faire, car il 

n’y a pas de très grande diffé-

rence de salaire à job égal, 

pour faire avec cœur ce que 

vous faites de mieux, car 

l’essentiel est là ! Vous allez 

gagner votre seconde vie en 

ne faisant que ce que vous 

aimez faire ! 

Avouez que c’est rare et que 

peu de gens peuvent se tar-

guer de gagner leur vie en 

ayant l’impression de s’amuser 

! 

Vos rêves de gosse sont à 

portée de clic ! 

Beryl Bracken 



 

Musique 

L’orchestre philharmonique 
de Liverpool en concert  

Avatars amateurs de musique classique, sortez vos p lus beaux smokings et belles robes et ré-

servez vos billets ! Le Liverpool Philharmonic donn era en effet son premier concert sur Second 

Life, le Vendredi 14 septembre prochain à 19h30 

Vasilu Petrenko dirigera l’une 

des plus grandes formations 

britannique pour un concert 

retransmis en direct. Au pro-

gramme : Schéhérazade de 

Rimsky Korsakov, les Danses 

Symphoniques de Rachmani-

nov, ainsi que des partitions 

des compositeurs contempo-

rains comme John McCabe et 

Kenneth Hesketh. 

Pour les organisateurs, il s’agit 

là clairement d’utiliser Second 

Life pour diffuser de la musi-

que classique à un public qui 

n’ose pas toujours franchir les 

portes des grands opéras et 

des grandes salles d’Europe.  

Moment unique, le Chef 

d’Orchestre répondra aux 

questions des avatars pré-

sents à la fin du spectacle. Un 

moment à ne pas rater pour 

les curieux et les mélomanes 

qui s’achèteront leurs tickets 

sur le site du Royal Liverpool 

Philharmonic. 

Erwindulacq Carlberg 

Pour en savoir plus et réserver 

ses places  

www.liverpoolphil.com

 


